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SUR L'EMPLOI DES TEMPS DU PASSE 
CHEZ MOLIERE (II) 
-PASSE COMPOSE-
Katsuo OHKA WA 
Bien que plusieurs grammairiens aient déjà fait des observations 
pénétrantes sur l'emploi du passé composé au reg~rd du passé simple, 
la concurrence de ces deux temps reste toujours un des faits les plus 
remarquables de la syntaxe française. 
Le but de cet article n'est pas d'oser établir telle ou telle distinction 
de l'emploi des deux passés, mais de donner la clef du problème en 
présentant, en classifiant et en analysant de près tous les exemples du 
passé composé chez Molière. 
Les exemples sont tirés des ; Œuvres Complètes de Molière, Texte établi 
et présenté par René BRAY.'J Le problème traité étant très délicat, 
nous nous sommes bornés aux pièces en prose pour éviter la confusion 
causée par l'exigeance des rimes. 
Voici 17 comédies en prose : 
1) Les Précieuses ridicules 
2) La Critique de l'Escole des Femmes 
3) L'Impromptu de Versailles 
4) Le Mariage forcé 
1) Les Textes Français (Collection des Universités de France, publiée sous le 
patronage de l'Association Guillaume Budé), Les Belles Lettres, Paris, 1951. 
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5) La Princesse d'Elide 
6) Dom Juan 
7) L'Amour Médecin 
8) Le Médecin malgré-luy 
9) Le Sicilien ou L'Amour peintre 
10) George Dandin ou Le Mary confondu 
Il) L'Avare 
12) Monsieur de Pourceaugnac 
13) Les Amans magnifiques 
14) Le Bourgeois gentilhomme 
15) Les Fourberies de Scapin 
16) La Comtesse d'Escarbagnas 
17) Le Malade imaginaire 
Parmi les pièces en question, nous avons exclus, bien entendu, l'acte 
I et une partie de l'acte II de La Princesse d' Elide, qui sont écrits en 
vers. (Dans cet article, les premiers chiffres romains renvoient aux vo-
lumes, les chiffres arabes aux pages et les chiffres finaux indiquent le 
numéro d'acte et de scène.) 
(1) FORMES PERSONNELLES 
Dans notre étude précédente,1) après avoir examiné 551 exemples du 
passé simple tirés de toutes les pièces de Molière (en prose et en vers), 
nous avons remarqué en comparaison des cas de l'imparfait du sub-
jonctif'): 
1 ° des indices de restriction en verbes : les 4 premiers verbes de 
1) Voir Sur l'emploi des temps du passé che;:. Molière (1) -Passé simple-, Essays 
and studies, Kansai University, Vol. X, N° 7, 1960, p. 82. 
2) Voir Imparfait du subjonctif dans les textes de Molière, Etude de la langue fran-
çaise, Société de linguistique française du Japon, Vol. 10, 1955, p. 16. 
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haute fréquence (faire, être, voir, avoir) occupent 42% de tous les ex-
emples (à l'imparfait du subjonctif, les verbes avoir, être, pouvoir, faire 
occupent 62%). 
2° la majorité absolue (58.4%) des passés simples employés à la 3" 
personne du singulier (74% à l'imparfait du subjonctif). 
3° la majorité relative des passés simples au même phonème : les 
exemples de [fi] [fy] [vi] [y] occupent 36% du total (à l'imparfait du 
subjonctif, [y] [fy] [py] [fi] occupent 44%), 
4° Les formes les moins fréquentes sont employées à dessein, no-
tamment dans les pièces en prose, pour souligner l'impression solennelle 
et quelquefois ridicule1l (par exemple, envoyastes, tombâtes, acquistes, pipâtes, 
voulustes, grondâtes; emportâmes). 
Il va sans dire que les passés composés ne sont point limités en 
verbes; mais il est intéressant d'examiner les chiffres au point de vue 
de la forme personnelle avec ceux du passé simple. 
Voici le liste indiquant la répartition des formes personnelles dans 
les exemples des deux passés. 
NOMBRE AU SING. AUPL. ~ 
PERSONNE 1re 1 2• 
1 
3• ~~r3° TOTAL 
PASSÉ SIMPLE 146 12 321 19 34 19 551 
TOTAL 26.4 2.2 58.4 3.4 6.2 3.4 % 
PASSÉ SIMPLE 101 10 198 5 13 10 337 
EN VERS 30.0 2.9 58.8 1.5 3.9 2.9 % 
----
PASSÉ SIMPLE 45 2 123 14 21 9 214 
EN PROSE 21.0 0.9 57.5 6.6 9.8 4.2 % 
PASSÉ COMPOSÉ 671 68 842 59 224 142 2,006 
EN PROSE 33.4 3.4 42.0 2.9 11.2 7 .1 % 
1) A. Dauzat: Le fléchissement du passé simple et dl! l'imparfait du subjonctif, Le 
Français Moderne, avril 1937, p. 99. 
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Ces pourcentages semblent nous démontrer les 4 faits suivants : 
1 ° La différence remarquable des deux totaux (214 passés simples 
en 2,006 passés composés dans les pièces en prose) signifie la prédomi-
nance absolue du passé composé, même si nous tenons compte que la 
grande partie d'une pièce de théâtre est en dialogue. C'est parce que, 
comme nous l'avons observé dans l'étude précédente et comme nous 
l'observerons de nouveau plus loin, le passé simple était encore utile, à 
l'époque classique, à exprimer un fait passé isolé même dans la langue 
parlée, si ce n'est les formes les plus rares. 
2° Dans les exemples du passé simple, la fréquence d'apparition 
est la plus haute à la 3• personne du singulier, tandis que celle de la 
1 •• personne du singulier est relativement basse. D'ailleurs, parmi ces 
45 exemples, on en compte 20 dont le verbe est de ces 4 premiers de 
haute fréquence. 
3° La- différence de pourcentage d'entre celui de la 1re personne 
du singulier en vers et celui en prose nous amène à certifier que la 
nécessité des rimes les attire plus souvent. 
4° Dans les exemples du passé composé, la fréquence de la 1r• 
personne du singulier est beaucoup plus haute que celle du passé simple, 
et celle de la 3" moins haute. En ajoutant ceux du singulier et du 
pluriel: 
1re pers. 2" pers. 3• pers. 
PASSÉ SIMPLE 27.6% 10.7% 61.7% 
PASSÉ COMPOSÉ 36.3% 14.6% 49.1 % 
la répartition au passé composé est beaucoup plus équilibrée. Il est 
évident que le passé composé, passé à deux visages,1> pouvait servir à 
1) G. le Bidois et R. le Bidois : Syntaxe du frantsais 71llld8rne, Picard, Paris, 1967 
(2" éd.), Vol. I, p. 443. 
(407) 
30 
beaucoup d'usages, soit que l'esprit soit orienté uniquement du côté du 
passé, ou qu'il ait un regard du côté du présent. 
(2) DETERMINATIONS DE TEMPS 
La doctrine des grammairiens du XVII" siècle consiste en ces 3 
points essentiels1) : 
A) Le passé simple sert à exprimer un fait si bien accompli qu'il n'en 
reste rien à passer. 
B) Le passé compoé vient en usag, si on n'indique pas le temps 
où l'action s'est passée ou bien si ce temps appartient à une division du 
temps non encore écoulée, c'est à dire, il sert à exprimer un fait non si 
éloigné qu'il en reste quelque chose à passer. 
C) Il est indifférent d'employer l'un ou l'autre des deux passés, si 
on ne se sert pas les mots qui divisent le temps ( jour, semaine, mois, an, 
siècle). 
Et Brunot y ajoute deux remarques•> : 
1) Il a été posé en règle que le passé simple marque un temps 
plus éloigné que l'autre. 
2) De plus en plus, on tend à accepter que le passé composé ex-
prime toute sorte de temps passé (par exemple, avec hier). 
Nous avons trouvé plusieurs déterminations de temps qui accom-
pagnent les passés composés chez Molière, et bien que, dans la plu-
part des cas, l'usage en soit bien régulier, nous pouvons tirer qulques 
exemples importants. Pour préciser cette notion de diviser le temps, 
nous passerons ensuite à la classification totale de toutes ces détermina-
!) F. Brunot : Histoire de la langua fran~aise, A. Colin, Paris, 1948 (3° éd.), Tome 
III, 2° partie, p. 582. 
2) lb., Tome IV, 2° ·partie, p. 977. 
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tions de temps.1> 
(1) Le Passé composé 
(A) Celles qui accompagnent les passés composés exprimant un 
procès terminé et la situation qui en résulte : 
1) aujoud'lwg (12 exemples) 
La grace de vostre danse et la douceur de vostre voix ont eu des 
charmes aujourd'huy à toucher les plu.'! insensibles (111-89, Princesse 
d'EL, III, l, Cinthit) ; (111-102, 104, 208, 237, 237 ; VI-216, 231 ; VII-
177 ; VIII-187). 
Nous pouvons ajouter ici un exemple analogue: Mon lavement d'au-
jourd'huy a-t-il bien operé? (VIII-121, Malade imag., I, 2, Argan). 
2) cette nuit (2 exemples) 
Je voudrois bien que l'on m'expliquast un Songe que j'ay fait cette 
Nuit, et qui vient tout à l'heure de -me revenir dans !'Esprit (111-21, 
Mariage fore., Sganarelle, se. 3) ; J'ay songé cette rtuit que j'estois dans 
le plus grand embarras du monde (VIII-163, Malade imag., II, 3, An-
gélique). 
3) ce soir (l exemple) 
Le Ciel s'est habillé, ce soir, en Scaramouche (IV-203, Sicilien, se. 
l, Hali). 
4) ce matin (12 exemples) 
Cela exerce l'esprit, et j'en ay fait quatre encore ce matin que je 
vous donneray à deviner (I-269, Prée. rid., se. 9, Mascarille) ; (I-274, 
285 ;.III-80, 173; V-47; VI-19, 228,242; VII-213; VIII-129). 
Voici encore un exemple analogue : Nostre accueil de ce matin t'a fait 
prendre la chevre (VI-241, Bourg. gent., III, 10, Nicole). 
1) Il y a des idées à noter dans F. Kahn : le Système des tnnps de findicatif c/,q, 
un Parisian et chez. une B4loise, Droz, Genève, 1954, p. 74. 
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5) tantost (10 exemples) 
Pour moy, je me contente de ce que je vous ay dit tantost (III-22, 
Mariage fore., se. 3, Geronimo) ; (II-326; III-195; V-37, 46, 162; VII-
156, 186 ; VIII-230). 
6) jusqu'icy (10 exemples) 
Nous avons esté jusqu'icy dans un jeusne effroyable de divertissement 
(1-274, Prée. rid., se. 9, Magdelon) ; (II-366 ; 111-19, 101, 133, 210, 227 ; 
VI-162 ; VII-181). 
Egalement : Vrayment on n'a pas attendu jusqu'à. cette heure (VI-
214, Bourg. gent., III, 3, Mm• Jourdain). 
7) déjà (22 exemples) 
On a defjà dit que vous y estiez (11-302, Critique, se. 2, Galopin) ; 
Je vous l'ay dit déjà. Madame, il faut vous obeïr (III-107, Princesse 
d'EL, VI, 5, Aglante) ; (11-356; 111-146, 246, 254; IV-ll0, 125, 218, 219; 
V-27, 36,184; Vl-19, 33, 74, 85, 181; Vll-115, 168; VIll-117, 179). 
8) encore (14 exemples) 
Je n'ay encore rien veu de cette farce-là (1-273, Prée. rid., se. 9, 
Tathos) ; (111-99 ; IV-153 ; V-61, 66, 127 ; Vl-216, 257 ; Vll-209 ; VIII-
127, 164, 179). 
Voici deux exemples à la forme affirmative : Sçais-tu bien que j'ay 
encore senty quelque peu d'emotion pour elle (111-198, D. Juan, VI, 7, 
Juan) ; (1-269). 
9) depuis (24 exemples) 
Quel es.t donc vostre mal? et depuis quand vous a-t'il pris? (11-305, 
Critique, se. 3, Uranie) ; Je n'en ay point veu depuis que je suis ceans 
(Vll-203, Contesse: d'Esc., se. 2, Andrée) ; Je n'ay point mangé depuis ce 
matin (111-199, D. Juan, IV, 7, Sganarelle) ; J'ay veu le Marchand 
Flaman, qui, avec les autres Creanciers, a obtenu depuis huit mois Sen-
(410) 
Sur l'emploi des temps du passé chez Molière(II) 33 
tence contre vous (VI-62, M. de Pourc., Il, 6, Oronte) ; (11-251 ; 111-21, 
125 ; IV-126 ; V-19, 109 ; VI-25, 102, 220 ; VII-138) ; Et il faut confesser, 
que toutes ces contestations nous ont descriés, depuis peu, d'une estrange 
maniere (111-246, Amour méd., Il, 3, Scapin) ; (IV-234; V-13, 191 ; 253, 
268 ; VIII-173, 177, 187). 
Il y a un autre exemple avec une détermination synonyme : Oüy, 
mon cœur s'est émeu, dés le moment que vous avez ouvert la bouche (V-
192, Avare, V, 5, Mariane). 
10) comprenant le mot "vie" (6 exemples) 
Comme j'ay fait toute ma vie professions de ne rien aymer, tous les 
soins que je prens ne vont point où tendent les autres (111-81, Princesse 
d'El., II, 3, Euriale) ; (111-254) ; J'ay sceu montrer en ma vie par vingt 
actions de vigueur (V-17, G. Dandin, 1, 4, M. de Sotenville) ; Comment? 
vous n'avez de vostre vie esté si jeune que vous estes (V-121, Avare, II, 
5, Frosine) ; ... Monsieur de Pourceaugnac, qu'il n'a veu de sa vie, et qui 
vient par le Coche vous enlever à nostre barbe? (Vl-12, M. de Pourc., 
I, 1, Nérine). 
Voici un exemple avec le mot temps: J'ay leu des choses surpre-
nantes de ces sortes de ressemblances, et nous en avons veu de n6tre 
temps (VIII-217, Malade imag., III, 9, Béralde). 
(B) Celles qui accompagnent les passés composés exprimant un 
procès dans le passé. 
1) jamais (61 exemples) 
Dans les propositions interrogatives : A-t'on jamais parlé dans le beatl 
style de Cathos ny de Magdelon? (1-259, Prée. rid., se. 4, Magdelon); 
(1-253; 111-94, 194, 229; IV-160; V-102, 114, 150; VI-213; VIl-119). 
De même, dans les négatives: Je n'ay jamais respiré une odeur 
mieux conditionnée (1-276, Prée. rid., se. 9, Cathos) ; Jamais tant de 
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charmes n'ont frappé tout ensemble mes yeux et mes oreilles (111-89, 
Princesse d'El., III, 2, Euriale) ; (1-254, 259, 276 ; II-315, 315, 315, 316, 
319, 351,364; III-44, 89, 89, 108, 115, 116, 133, 147, 173; IV-109, 118, 
129, 159, 232; V-19, 52, 54, 54, 87, 134; VI-19, 42, 42, 56, 119, 147, 250, 
267; VII-143, 169, 176, 183; VIII-145, 161, 170, 172). 
Et enfin, dans les affirmatives : Mais si jamais pour moy vous avez 
eu de l'amitié, je vous en demande aujourd'huy la plus sensible preuve 
que vous me puissiez accorder (III-113, Princessse d'El., V, 2, Princesse) ; 
Il ne se peut rien de plus beau, cela passe tout ce qu'on a jamais veu 
(VI-139, Amans mag., III, 1, Aristione). 
2) il y a longtemps (14 exemples) 
On ne s'avise plus de se tuer, soy-mesme, et la mode en est passée 
il y a long-temps (V-68, G. Dandin, III, 6, Dandin) ; J'ay oüy dire il y 
a longtemps une parole d'un Ancien, que j'ay toûjours retenuë (VII-143, 
Four. de Scap., II, 5, Scapin) ; (11-350; 111-85; VI-140; VII-181) ; Le 
hazard nous a fait connoistre il y a six jours (VIII-127, Malade imag., 
1, 5, Angélique) ; (III-240) ; Il y a une heure ... Tu m'as laissé ... Tu m'as 
fait égosiller, carogne (VIII-120, Malade imag., I, 2, Argan). 
Voici les exemples du type: il y a ... que: Vicomte, dy-moy un peu, 
y a-t-il long-temps que tu n'as veu la Comtesse? (1-285, Prée. rid., se. 11, 
Mascarille) ; Il y a quelque temps que nous ne nous sommes veus (I-279, 
Prée. rid., se. 10, Mascarille) ; (I-285 ; IIl-165 ; VI-66). 
3) autrefois (4 exemples)') 
Le mesme bon sens qui a fait autrefois ces observations, les fait aisé-
1) Brunot a cité (op. cit., Vol. III, 2° partie, p. 582) les exemples qui sont 
contraires à la règle : selon Maupas, il est mieux de se servir du composé 
avec autrefois. Egalement nous montrerons, plus loin, les exemples du passé 
simple. 
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ment tous les jours, sans le secours d'Horace et d'Aristote (11-332, Cri-
tique, se. 6, Dorante) ; J'y ay repugné autrefois: mais j'ay maintenant 
de puissantes raisons pour cela (y=à me marier. III-16, Mariage fore., 
se. 1, Sganarelle) ; C'est un petit essay que j'ay fait autrefois des diverses 
passions que peut exprimer la Musique (VI-181, Bourg. gent., I, 2, Mais-
tre de Musique) ; J'ay oüy dire, moy, que vous avez esté autrefois un 
Compagnon parmy les Femmes que vous faisiez de vostre drôle avec les 
plus galantes de ce temps-là (VII-123, Four. de Scap., I, 4-, Scapin). 
4) ces jours passez (2 exemples) 
Mais je me treuve un peu incommodé de la veine prëtique pour la 
uaqntité des saignées que j'y ay faites ces jours passez (1-284-, Prée. rid., se. 
11, Jodelet) ; C'est moy, Monsieur, qui vous ay envoyé parler ces jours 
passez pour un Parent un peu troublé d'esprit (VI-33, M. de Pourc., I, 
6, Eraste). 
5) dans mon abcence (2 exemples) 
Tu n'as pas oüy parler de ce qui s'est passé dans mon absence? (VII-
121, Four. de Scap., I, 4-, Argante) ; Qu'avez~vous fait dans mon absence? 
(VII-132, Four. de Scap., II, 2, Géronte). 
6) dans vostre jeune âge (2 exemples) 
Je pense, Madame Jourdain, que vous avez eu bien des Amans dans 
vostre jeune dge, belle et d'agreable humeur comme vous estiez (Vl-229, 
Bourg. gent., III, 5, Doran te). 
Et un autre exemple trés intéressant : Léandre : «Ceux de qui je 
l'ay rachetée, viennent de me découvrir qu'elle est de cette Ville, et 
d'honnesté Famille ; que ce sont eux qui l'ont dérobée à l'âge de quatre 
ans ; et voicy un Bracelet qu'ils m'ont donné, qui pourra nous aider à 
trouver ses Parents.» Argante : «Helas ! à voir ce Bracelet, c'est ma Fille 
que je perdis à l'âge que vous dites.» (VII-187; Four. de Scap., III, 11). 
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C'est évident qu'Argante, père de cette fille, veut insinuër par là l'antiquité 
de ses ans,1> tandis que Léandre, son Amant, emploie avec raison le passé 
composé. 
1) hier (I exemple) 
Voici l'unique exemple avec hier: Arrestez, Don Juan, vous m'avez 
hier donné parole de venir manger avec moy (III-212, D. Juan, V, 6, 
La Statue).•> Cela nous signifie que la règle des vingt-quatre heures 
est encore presque inflexible dans ce cas, parce que les exemples du 
passé simple avec hier sont nombreux dans les pièces en prose ainsi 
qu'en vers. 
8) tout d'un coup (4 exemples) ai 
Nous taschons de rencontrer quelque habile Homme ... , qui pust 
donner quelque soulagement à la Fille de nostre Maistre, attaquée 
d'une Maladie qui luy a osté, tout d'un coup, l'usage de la langue (IV-109, 
Méd. m. luy, I, 4, Valère); (IIl-102, 108). Et un exemple analogue: 
Soudain son visage a changé, son tein s'est esclaircy, ses yeux se sont 
animez (IIl-255, Amour méd., III, 6, Glitander). 
(C) Celles qui accompagnent les passés composés exprimant un 
procès dans le passé avec la nuance de durée et de répétition: 
1) toûjours (14 exemples) 
J'ay tousjours eu pour elle une furieuse aversion (II-302, Critique, se. 
l) Brunot, op. cit., Vol. III, 2" partie, p. 583. 
2) Il est à souligner que Dom JUQ11 est une comédie particulière de Molière, dont 
l'action dépasse l'unité de jour, et où les événements se resserrent, pourtant, 
le plus possible l'un sur l'autre. 
3) C. de Boer a remaqué que cette sorte de détermination temporelle comble 
d'abord le vide qu'y laisse nécessairement le manque d'un passé défini dans 
le langage parlé (Syntaxe du frantai.s moderne, Universitaire Pers Leiden, 1954, 
p. 91). 
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2, Elise); J'ay toûjours regardé !'Hymen comme une chose affreuse (III-
101, Princesse d'El., IV, 1, Princesse); (III-113, 131, 149, 228; IV-111, 
126, 251; VII-123, 143; VIII-145, 170, 172). 
2) de tout temps (3 exemples) 
Tu sçais que, de tout temps, je me suis plû à la Peinture (IV-218, 
Sicilien, Sc. 9, Adraste); Ma Femme, vostre belle-Mere, avoit envie que 
je vous fisse Religieuse, ... et de tout temps elle a esté aheurtée à cela 
(VIII-126, Malade imag., I, 5, Argan); Et de tout temps il s'est glissé 
parmy les hommes de belles imaginations que nous venons à croire, ... 
(VIII-204, Malade imag., III, 3, Béralde). 
3) long-temps et ses équivalents 
J'ay bravé ses armes assez long-temps, et fait de mon drole comme 
un autre (IIl-78, Princessa d'El., II, 2, Moron) ; J'en repasse dans mon 
esprit toutes les abominations, et m'estonne comme le Ciel les a pû 
souffrir si long-temps (III-202, D. Juan, V, 1, Juan); A ce que je vois, 
vous avez demeuré long-temps dans nostre Ville? (Vl-26, M. de Pourc., 
I, 4, M. de Pourc.). 
Voici les autres exemples avec des déterminations de temps duratif: 
J'ay guigné cecy tout le jour (V-172, Avare, IV, 6, La Flèche); Et ma 
surprise a esté grande, de voir inopinément en arrivant icy, ce que j'ay 
eu dans l'idée toute la nuit (VIIl-163, Malade imag., II, 3, Angélique); 
Mais le mal que j'y trouve, c'est qu'ils veulent en sçavoir autant que 
moy, qui ay esté deux mois à Paris, et veu toute la Cour (VII-205, Com-
tesse d'Esc., se. 2, Comtesse); Elle a contrequarré une heure durant les 
choses que je veux faire (VIII-137, Malade imag., 1, 6, Argan). 
4) souvent et ses équivalents (6 exemples) 
Il est vray qu'elle,. et moy, souvent, nous nous sommes parlé des yeux 
(IV0:204, Sicilien, se. 2, Adraste); Je vous l'ay dit plusieurs fois, vous vous 
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émancipez trop (VI-108, Amans mag., I, 2, Clitidas); Et nosfre Mere, 
que vous allez ravir, m'a mille fois entretenuë des disgraces de nostre 
Famille. (V-192, Avare, V, 5, Mariane); Et j'ay cent fois souhaité qu'il 
me mariast (III-20, Mariage fore., se. 2, Dorimène); Je vous l'ay dit 
vingt fois, mon Fils, toutes vos maniercs me déplaisent fort (V-96, Avare, 
I, 4, Harpagon); J'en repasse dans mon esprit toutes les abominations, 
et m'estonne comme le Ciel ... n'a pas vingt fois sur ma teste laissé tom-
ber les coups de sa Justice redoutable (III-202, D. Juan, V, 1, Juan). 
(Il) Le Passé simple 
Après avoir énuméré toutes les déterminaiions de temps qui accom-
pagnent les passés composés, nous pouvons constater que des exemples 
indiscutables du passé simple prouvent à quelle étape le fléchissement 
de ce temps s'accomplit à l'époque de Molière. Bien entendu, mettons 
à côté les déterminations telles qu' aujourd' huy, cette nuit, ce soir, ce matin, 
tantost, jusqu'icy, déjà encore, etc., qui conviennent justement à rattacher 
un fait passé au présent de celui qui parle. Egalement, toûjours, de tout 
temps, long-temps, etc., qui s'accommoderont plutôt avec l'imparfait.1 ) 
1) jamais (4 exemples) 
Jamais il ne parut si sot, parmy une demie douzaine de gens (II-
303, Critique, se. 2, Elise); Nous avons eu une Jacqueline de Prudoterie 
qui ne voulut jamais estre la Maistresse d'un Duc (V-19, G. Dandin, I, 
4, Mme de Sotenville); (V-46, 120). 
2) il y a queique temps (8 exemples) 
Je la marirosis fort bien, et la plustost que je pourrois, avec cette 
1) Evidemment, le passé simple peut exprimer lui-m&me un fait dont la durée 
est pvatiquement longue ou qui s'est répété. C'est que, chez Mol;èr,e, nous 
n'avons pas un exemple du passé simple qui soit acco~pagné de cette sorte 
de détermination. 
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personne quî vous la fit, dit-on, demander, il y a quelque temps (III-222, · 
Amour méd., I, 1, Aminte); J'ay heu avec mes Amis ce petit Quarteau 
de Vin d'Espagne dont on vous fit present il y a quelques jours (VII-136, 
Four. de Scap., II, 3, Scap.); Oüy, Monsieur, il est vray qu'il y a trois 
semaines que vous m'envoyastes porter le soir, une petite Montre à la 
jeune Egyptienne que vous aimez (VII-136, Four. de Scap., II, 3, Scap.); 
Et ne craignez-vous rien, Monsieur, de la mort de Commandeur que 
vous tuastes il y a six mois? (III-132, D. Juan, I, 2, Sganarelle); Ap-
prenez, pour vous confondre, qu'il y a seize ans pour le moins, que 
l'Homme dont vous nous parlez, périt sur Me:r avec ses Enfans et sa 
Femme (V-191, Avare, V, 5, Anselme); (IV-112; V-125; VII-137). 
· 3} autrefois (2 exemples) 
J'ay leu, je ne sçay où, qu'Apelle peignit, autrefois, une Maîtresse 
d'Alexandre, ... Je pourrois faire, icy, ce qu'Apelle fit autrefois; mais 
vous ne feriez pas, peut-estre, ce que fit Alexandre (IV-223, Sicilien, se 
11, Adraste). 
4) ces jours passez (2 exemples) 
Et où est donc la cire que je fis acheter ces jours passez? (VII-202, 
Comtesse d'Esc., se. 2, Comtesse). 
Voici un exemple très significatif: M. Tomés: «Souvenez-vous de 
l'homme que vous fistes crever ces jours passez.» M. des Fonandrés : «Sou-
venez-vous de la Dame que vous avez envoyée en l'autre, il y a trois jours.» 
(III-240, Amour méd., II, 4). L'un des médecins emploie sans résistance 
fistes à côté de ces jours passez, mais l'autre hésite le passé- simple avec 
il y a trois jours. Il est indiscutable que celui-ci ose profiter du passé 
composé en dernière ressource, pour éviter envoyastes, ce que nous avons 
observé plus haut. 
5) hier (6 exemples) 
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tl faut que je vous die un impromptu, que je fis hier chez u'ne du-
chesse de mes amies que je fus visiter (1-270,. Prée. rid., se. 11, Masca-
rille); Mais nous fusmes avant-hier à la mesme Piece, et nous en revinsmes 
toutes deux saines et gaillardes (II-305, Critique, Uranie, se. 3); (V-93; 
VIII-125, 223, 223). 
Voici un exemple à signaler où l'emploi du passé simple est attiré 
par hier d'une manière presque mécanique et celui du passé composé 
par ce matin, tandis que tous les autres verbes sont mis au passé composé 
sans aucune précision de date: On sçait à poinct nommé : un tel a com-
posé la plus jolie piece du monde sur un tel sujet ; une telle a fait des 
paroles sur un tel air; celuy-cy a fait un madrigal sur · une joüissance ; 
celuy-là a composé des stances sur une infidelité ; Monsieur un tel écrivit 
hier au soir un sizain à mademoiselle une telle, dont elle luy a envoyé la 
réponse ce matin sur les huit heures; un tel Autheur a fait un tel dessein 
(1-268, Prèc. rid., se. 11, Magdelon). 
6) l'autre jour (7 exemples) 
Vous me grondâtes l'autre jour, de luy avoir dit que vous y estiez 
(II-313, Critique, se. 4, Galopin); (II-317, 364; III-144; IV-205; V-54); 
Je vous l'ay déja dit; tout le secret des Armes ne consiste qu'en deux 
choses, à donner, et à ne point recevoir: et comme je vous fis voir 
l'autre jour par raison démonstrative, il est impossible que vous receviez, 
si vous sçavez détourner l'Epée de vostre ennemy de la ligne de vostre 
corps; ... N'en vistes-vous pas la démonstration? (Vl-189, Bourg. gent., 
II, 2, Maistre d'Armes). En tenant compte de l'emploi du deuxième 
passé simple vistes, c'est évident que l'usage de ce temps est régulier 
avec l'autre jour, puisque nous n'avons trouvé aucun exemple du passé 
composé. 
7) dans ma jennesse (1 exemple) 
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Mon nom est connu à la Cour, et j'eus l'honneur dans ma jeunesse 
de me signaler des premiers à l'arriere-ban de Nancy (V-22, G. Dandin, 
1, 5, M. de Sotenville). Il n'est pas difficile à imaginer que, par l'usage 
du passé simple à côté de cette détermination, ce gentilhomme désire 
parler un peu solennellement à un jeune homme insolent qui est amou-
reux de sa fille déjà mariée. 
8) tout d'un coup (l exemple) 
Il y avoit six jours entiers qu'il ne pouvoit mourir, et cela le fit 
moùrir tout d'un coup (111-165, D. Juan, III, 1, Sganarelle). 
9) un jour, une fois, une nuit (chacun a 1, exemple) 
Au début d'un récit, il y a d'autres déterminations de temps qui 
font orienter notre attention au passé lointain,: L'on nous assembla un 
jour trois de nous autres avec un Medecin de dehors, pour une consul-
tation, où j'arrestay toute l'affaire (111-238, Amour méd., II, 3, M. 
Tomés); Celuy-là conte qu'une fois vous fistes assigner le Chat d'un de 
vos Voisins, ..• Celuy-cy, que l'on vous surprit une nuit, en venant dérober 
vous-mesme l'avoine de vos Chevaux (V-139, Avare, III, 1, M. Jacques). 
* * * 
L'examen de ces déterminations nous permet de noter comme suit: 
parmi elles, il y en a : 
1) quelques unes qui accompagnent l'un et l'autre des deux passés (il 
y a ... , autrefois, ces jours passez), 
2) d'autres qui attirent exclusivement l'un ou l'autre (aujourd'huy, cette 
nuit, ce soir, tantost, jusqu'icy, etc. réclament le passé composé, tandis 
que, l'autre four, un jour, une nuit, une fois attirent le passé simple), 
3) d'autres qui accompagnent par préférence l'un ou l'autre (jamais 
favorise le passé composé; quand on limite quelque chose de son âge, 
également; mais hier réclame presque toujours le passé simple). 
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La limite est ainsi très délicate, mais elle mérite d'être étudiée. 
(3) AUTRES EXEMPLES SIGNIFICATIFS ET LEURS ANALYSES 
Parmi des exemples du passé composé, il y en a en foule qui sont 
sans aucune détermination de temps et dont la nature est très particu-
lière ou très significative au regard du passé simple. Ici, nous nous 
bornerons à remarquer deux cas: les exemples où le passé composé s'est 
substitué au passé simple pour une raison ou pour une autre, et ceux 
où le passé simple non déterminé de temps exprime un fait passé isolé 
à côté de passés composés. C'est que nous pouvons, à n'importe quell~ 
page d'un auteur classique, d'innombrables exemples où deux passés 
sont interprétés selon le contexte ou selon le style. 
(I) La Substitution particulière 
Nous avons déjà cité un exemple où le passé composé est obligé de 
remplacer au passé simple envoyastes dont la forme est devenue rare dans 
la langue parlée et qui risque de produire un effet inutile à la situation. 
Voici trois exemples analogues : 
Apprenez, pour vous confondre, qu'il y a seize ans pour le moins, 
que l'Homme dont vous nous parlez, périt sur Mer avec ses Enfans et 
sa Femme, en voulant dérober leùr vie aux cruelles persecutions qui ont 
accompagné les desordres de Naples, et qui en firent exiler plusieurs nobles 
Familles (V-191, Avare, V, 5, Anselme). 
C'est une narration dite historique où les passés simples expriment 
des événements passés suivis. Ces périt et firent ne choquaient pas les 
oreilles des spectateurs, tandis que accompagnèrent semblait étrange, même 
si c'était un passé absolument séparé du présent de celui qui l'écoutait. 
Combien JtJ,mes-nous ensemble à Rome?-Huit ans.-Quel temps 
avez-vous demeuré en Angleterre?-Sept ans.-Et en Hollande, où vous 
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fûtes en suite?-Cinq ans, et derny (111-14, Mariage fore., se. 1,. Gero-
nimo-Sganarelle). 
C'est une narration dite dialoguée, où l'on raconte une suite de 
faits passés, en posant des questions et en y répondant. Commd nous 
l'avons remarqué, il est difficile à imaginer que la forme _deT(l,iurastes ait 
été bien habituée au public. 
Mon Dieu, Mademoiselle, voilà. comme vous disiez lors. que l'on 
vous donna celuy de la. Critique de l'Escole des Femmes; cependant 
vous vous en estes acquittée à merveille, et tout le monde est demeuré d'ac-
·cord qu'on ne peut pas mieux faire que vous avez fait (11-355, Im-
promptu, se. 1, Molière). 
Bien que Haase1> ait remarqué qu'au XVII" siècle, on ne rencontre · 
plus le passé composé après les conjonctions quand, lorsque, après que, sit6t 
que excepté dans le langage du peuple, 11!s exemples en sont, en effet, 
abondants chez Molière2> : il est sûr• que l'auteur· a hésité vous en acquit-
tasmes après avoir écrit ce donna. 
(II) L'Usage isolé du passé simple dans la suite d'autres 
passés 
Nous avons trouvé quelques exemples où le passé simple se présente 
tout isolé et sans aucune précision de temps parmi une suite d'autres 
passés, surtout parmi des passés composés. 
Tu sçais que par son ordre je partis avant luy, et depuis son arrivée 
il ne m'a point entretenu (111-125, D. Juan, 1, 1, Sganarelle). 
1) A. Haase: Synt®Ce fran~aise du XVII" siècle, traduction par M. Obert, Dela-
grave, Paris, 1935, p; 156. 
2) Par exemple, le Chevalier Dorante parle: «Je sçay bien que ce n'est pas 
vous, au moins ; et que, lors que vous ave.t oeu cette representation» ; et le 
Marquis demande : «Sur quoy en estiez-vous, Mesdames, lorsque je vous ay 
interrompües?» (11-320, 314, Prée. rid., se. 5, 4). 
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Evidemment, le passé simple semble marquer 1c1 un passé plus 
éloigné que le passé composé ; pourtant dans les exemples suivants, il 
n'y a aucune raison d'être mis à ce temps: 
Monsieur Jourdain, en regardant l'Habit du Tailleur: Ah, ah, Monsieur 
le Tailleur, voila de mon étoffe du dernier Habit que vous m'avez fait. 
Je la reconnoy bien.-Maistre Tailleur: C'est que l'étoffe me sembla si 
belle, que j'en ay voulu lever un Habit pour moy.-M. Jourdain: Oüy, 
mais il ne falloit pas le lever avec le mien (VI-207, Bourg. gent., II, 5). 
Il y a huit jours que je ne vous ay veu, et je ne vous ay point 
mandé de nouvelles du Diamant que vous me mistes entre les mains, 
pour luy en faire present de vostre part; mais c'est que j'ay eu toutes 
les peines du monde à vaincre son scrupule .... Vous avez pris le bon 
biais pour toucher son cœur. Les Femmes aiment sur tout les dépenses 
qu'on fait pour elles; et vos frequentes Serenades, et vos Bouquets con-
tinuels, ce superbe Feu d'artifice qu'elle trouva sur l'eau, le Diamant 
qu'elle a receu de vostre part, et le Cadeau que vous luy preparez, tout 
cela parle bien mieux en faveur de vostre amour (VI-231, 232, Bourg. 
gent., III, 6, Dorante). 
Nostre connoissance s'est faite à !'Armée, et, la premiere fois que 
nous nous vismes, il commandoit un regirnent de Cavalerie sur les Ga-
leres de Malthe (I-281, Prée. rid., se. Il, Jodelet). 
C'est un coup de mousquet que je receus la derniere campagne que 
j'ay faite (I-282, Prée. rid., se. 11, Mascarille). 
Et j'ay eu un ayeul Bertrand de Sotenville, qui fut si consideré en 
son temps, que d'avoir permission de vendre tout son bien pour le voy-
age <l'outre-mer (V-22, G. Dandin, I, 5, M. de Sotenville). 
Il y a eu une Mathurine de Sotenville qui refusa vingt mille écus 
d'un Favory du Roy, qui ne luy demandoit seulement que la faveur de 
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luy parler (V-19, G. Dandin, I, 4, M. de Sotenville). 
Ces passés simples isolés nous paraissent s'empolyer comme un sim-
ple équivalent du passé composé. D'aiUeurs, tous les sujets parlants sont 
de la même catégorie sociale; soit Maistre Tailleur rusé, soit gentils-
hommes, soit valets qui parlent de force de la manière de gentilhomme. 
Il est vraisemblable qu'à l'époque de Molière, le passé simple était 
encore vivant même dans la conversation, notamment dans celle des 
gentils-hommes sans aucune précision de date pour exprimer un passé 
isolé. 
CONCLUSION 
Notre examen détaillé de tous les exemples des deux passés nous 
fait connaître que la concurrence en était justement en train de se dé-
rouler avec une vitesse extrême à l'époque de Molière. L'usage des 
deux passés nous semble dans un cas tout à fait obligatoire, dans un 
autre bien facultatif, quelquefois contrairement à ce que les grammai-
riens exigeaient de leurs contemporains. 
Ce qui, à nos yeux, caractérise cette substitution, c'est que le passé 
composé prédomine absolument sur son rival. 
En voici les causes et les aspects: 
1 ° concernant les formes personnelles : 
a) celui-ci est beaucoup moins favorisé : les exemples sont limités 
soit de verbe, soit de _personne. 
b) pourtant, celui-là se dégage parfaitement de la restriction, et 
par conséquent il peut s'employer même uniquement pour éviter 1 'usage 
des formes les plus rares de celui-ci. 
2° concernant le style: 
a) celui-ci, convenant à exprimer objectivement des faits passés, 
(423) 
46 
s'emploie presque exclusivement dans le récit suivi. 
b) isolément ainsi que successivement, l'emploi, de celui-là est arbi-
traire, soit dans le dialogue ordinaire, soit dans le récit suivi. 
3° concernant les déterminations de temps: 
a) couramment, le verbe mis à celui-ci est accompagné presque 
toujours de quelque détermination temporelle pour orienter l'esprit au 
passé. 
b) la plupart des exemples de celui-là se montrent sans aucune 
précision de date. Inutile de dire qu'il peut s'employer avec les mêmes 
déterminations que celui-ci, excepté quelques unes. 
4° concernant la fonction comme un temps passé : 
a) celui-ci expaime un passé lointain ou un passé parfaitement sé-
paré du présent de celui qui parle; il arrive qu'il soit réclamé ou attiré 
mécaniquement par telle ou telle détermination de temps. 
b) celui-là exprime un passé récent et parfois lointain, ou bien un 
passé rattaché au présent de celui qui parle; l'observation des détermi-
nations de temps nous persuade facilement de l'extension de fonction. 
Ce qui nous empêche d'observer de plus près les aspects de cette 
substitution, c'est le manque de textes parlés: si les pièces de Molière 
nous permettent d'argumenter plusieurs remarques très utiles, c'est que 
les pièces de théâtre en prose sont situées juste au point de contact de 
langue écrite et de langue parlée, à moins que le choix n'en soit im-
prudent. 
Pour continuer notre étude sur le système d~s temps passés chez 
Molière, nous passerons prochainement à l'examen de tous les exemples 
dont le verbe est mis à l'imparfait de l'indicatif. 
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